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Introduction

Tout le monde !

Absolument tout le monde rêve d’une maison impeccable. Une maison qui, selon l’expression consacrée, « sent bon le propre ». Avec des vitres étincelantes, des sols immaculés, des murs impeccables…

Mais quel paradoxe !

C’est justement au moment où la propreté quasiment aseptisée devient de plus en plus la norme que nos maisons sont le plus polluées. Oh, bien entendu, vos sols paraissent d’une netteté sans faille. Tout comme vos murs. Votre linge semble d’une blancheur éclatante et vos vitres n’ont apparemment jamais été aussi belles. Et pourtant !

Pourtant, votre maison, toutes nos maisons ! sont dramatiquement polluées ! Pire : elles n’ont jamais été autant polluées depuis que l’homme a décidé de se bâtir un toit au-dessus de la tête.

Des placards comme des nids à polluants

Vous êtes sceptique ?

Il vous suffit d’ouvrir armoires et placards dans la cuisine, dans la salle de bains, aux toilettes, dans la buanderie… pour vous rendre compte que, si vous utilisez les produits nettoyants, désinfectants… commercialisés par les grands groupes chimiques et vendus à grand renfort de publicités tapageuses dans tous nos commerces, vos rangements sont de véritables nids à polluants.

Prenez n’importe quel bidon ou flacon vendu par ces mêmes groupes industriels et intéressez-vous à son étiquette. Bien sûr, elle vous promet en lettres majuscules une propreté étincelante ou une blancheur à nulle autre pareille. Mais ce ne sont pas les slogans tapageurs qui sont les plus pertinents, ni les plus intéressants. Regardez plutôt attentivement les mentions discrètes, imprimées dans des caractères si minuscules qu’ils découragent volontairement la légitime curiosité des consommateurs. Ce sont ces mentions, bien camouflées, qui sont les plus révélatrices quant à la qualité réelle – et souvent toute relative par rapport au prix exorbitant payé – du produit. Ce sont elles qui dévoilent, en bonne partie du moins, l’extrême toxicité de l’immense majorité de ces produits industriels et chimiques.

Des chiffres effarants

Pas moins d’une soixantaine !

On estime que, en moyenne, chaque maison recèle plus d’une soixantaine de substances et de produits hautement toxiques, particulièrement dangereux pour la santé humaine, les animaux de compagnie et l’environnement. Conséquence directe, selon les données de l’Agence américaine de protection de l’environnement : si l’air extérieur est extrêmement pollué dans nos régions dites « développées » (Europe, Amérique du Nord…), celui à l’intérieur de nos maisons l’est encore plus. La concentration des polluants à l’intérieur est de 25 à 100 fois supérieure à celle de l’extérieur.

Responsables principaux (mais malheureusement pas uniques) de cette dramatique situation : les produits industriels servant à l’entretien de nos maisons, pris dans leur globalité. Depuis les produits censés nettoyer les sols, les murs ou les vitres, jusqu’à ceux qui nous assurent, paraît-il, des lessives et des vaisselles impeccables, les produits chimiques ont forcé, à grands coups de matraquage publicitaire, les portes de nos maisons.

Est-ce vraiment un hasard si les problèmes dermatologiques, les troubles respiratoires, les allergies, les cancers… se développent quasiment au même rythme que l’utilisation courante de ces produits censés nous faciliter et nous « agréabiliser » la vie ? Ces produits censés rendre notre environnement plus propre et… plus sain ?!…

Non, bien entendu !

Toutes les études sérieuses et, surtout !, indépendantes des grands groupes industriels, démontrent à suffisance que ces affections, souvent graves ou chroniques, sont dans une très large mesure provoquées par les substances chimiques utilisées outrancièrement par ces mêmes industriels qui ont fait main basse sur les rayonnages de nos magasins ; les envahissant avec crèmes, produits lessiviels, poudres et autres liquides prétendument « miracles ».

De nos astucieuses grands-mères à la ménagère « moderne »

Jusqu’avant la Seconde Guerre mondiale, nos mères et nos grands-mères jouaient à fond la double carte de l’efficacité et de l’économie. Que ce soit pour le nettoyage général de la maison, du linge ou de la vaisselle, elles faisaient à juste titre confiance à des produits qui avaient fait la preuve de leur valeur depuis bien longtemps. Non seulement ces produits courants étaient faciles à se procurer et peu onéreux à l’achat ou à l’usage, mais ils étaient en outre d’une totale innocuité pour les êtres humains, les animaux de compagnie ou l’environnement. Et leur efficacité réelle n’était quasiment jamais prise en défaut.

Que ce soit pour éliminer des taches sur de jolies nappes ou sur les vêtements « du dimanche », que ce soit pour nettoyer des éviers ou faire briller les vitres, que ce soit pour cirer les meubles de famille en bois ou entretenir le four au quotidien, ces produits – citron, vinaigre blanc, bicarbonate de soude, eau de Seltz, borax… – fonctionnaient à merveille, à la plus grande satisfaction de chacun.

Las ! Dès la fin de la Seconde Guerre mondiale, l’industrie chimique, essentiellement américaine mais aussi européenne, n’a eu de cesse d’intensifier ses activités. D’engranger toujours plus de bénéfices, quitte à porter gravement atteinte à la santé des consommateurs. De forcer la porte de toutes les maisons pour y faire entrer par n’importe quel moyen la chimie et ses redoutables méfaits.

100 000 dangereuses substances chimiques

Selon les estimations les plus réalistes, on estime aujourd’hui que plus de cent mille substances chimiques différentes, pour un volume de production qui dépasse allègrement les quatre cents millions de tonnes, circulent impunément en France et en Europe.

Encore plus grave : pour plus de 95 % d’entre elles, les gouvernements, les associations de défense des consommateurs et… les utilisateurs eux-mêmes n’ont absolument aucune idée précise de leurs effets et de leurs méfaits. Notamment sur l’environnement et sur la santé humaine.

Au terme de plusieurs années d’un vigoureux bras de fer avec une industrie chimique particulièrement opaque et qui tient à préserver ses plus vilains secrets, à peine trente mille substances chimiques (soit même pas le tiers de l’ensemble de ces substances actuellement en circulation dans nos contrées) pourraient peut-être être évaluées. Un jour… Dans les dix à quinze ans à venir… Si tout va bien… Et pour peu que le redoutable lobby de l’industrie chimique n’entrave pas délibérément les initiatives les plus judicieuses, ne nuise pas aux études les plus impartiales et laisse pour une fois mener des recherches réellement scientifiques et indépendantes. Ce qui, malheureusement, est loin d’être garanti !

Substances toxiques et ménage

Les dangereuses substances chimiques contenues dans les produits d’entretien ménager, au sens large du terme, sont tellement nombreuses qu’il est bien entendu impossible de toutes les passer en revue.

Mais on peut tout de même mentionner quelques exemples très représentatifs…

Vous possédez quelques beaux meubles en bois et vous avez à cœur de les cirer avec un produit industriel ? Sachez que les cires pour bois contiennent plusieurs toxines hautement inflammables, dont du nitrobenzène à la réputation pour le moins sulfureuse.

Vous aimez que votre linge soit d’une blancheur éclatante, comme dans les spots publicitaires truqués qui passent à la télévision ? Sachez encore que d’innombrables détergents industriels utilisés dans les produits lessiviels contiennent des produits extrêmement corrosifs tels les agents dits « de blanchiment ».

Vous utilisez des détartrants et des produits nettoyants « multi-usages » ? Sachez aussi que l’immense majorité d’entre eux recèlent des quantités non négligeables de formaldéhyde, une substance classée comme « cancérigène certain » par le Centre international de recherche sur le cancer (CIRC), intégré à l’Organisation mondiale de la santé (OMS).

Et l’on pourrait poursuivre ainsi pendant des pages entières, nous faisant légitimement un peu plus peur à chaque ligne. « Faire son ménage » devenant par le fait même une activité à haut risque.


Ces substances chimiques à éviter absolument

Particulièrement dynamique, l’organisation canadienne Option Consommateurs a dressé la liste des principales substances chimiques dont il faut impérativement se tenir éloigné, malgré le fait qu’elles soient présentes en force dans la plupart des produits ménagers industriels. Produits qui n’en sont bien sûr que plus dangereux à stocker, manipuler et utiliser. Il s’agit essentiellement des substances suivantes :


	•	le benzène ;

	•	le crésol ;

	•	le phénol ;

	•	l’éther de glycol ;

	•	les éthoxylates de nonyphénol et nonyphénol ;

	•	le formaldéhyde ;

	•	l’hypochlorite de sodium ;

	•	le naphtalène ;

	•	le paradichloro­benzène ;

	•	le perchloréthylène ;

	•	les phtalates ;

	•	le toluène ;

	•	les pesticides.



Les produits contenant une ou plusieurs de ces sub­stances sont à proscrire sans la moindre hésitation.



 

Il est malheureusement très difficile pour le consommateur d’arriver à s’y retrouver dans un tel vocabulaire chimique hautement spécialisé. Comme les différents législateurs nationaux ou européens se montrent d’une complaisance suspecte à l’égard de l’industrie chimique, autorisant de facto des substances reconnues comme toxiques et nocives à toutes les doses, il ne reste plus à chacun d’entre nous qu’à tenter de déchiffrer la liste des composants reprise, dans des caractères tellement minuscules qu’ils en deviennent quasiment illisibles, sur les étiquettes des produits ménagers. Il ne reste plus, aussi, qu’à refuser systématiquement d’acheter et à retirer sans délai des placards toute une série de produits à juste titre considérés comme extrêmement dangereux. Et dont l’utilité et l’efficacité réelles restent encore largement à prouver…


Ces produits industriels à éviter absolument

En se référant une fois de plus à l’organisation canadienne Option Consommateurs, qui fait preuve d’un exemplaire dynamisme dans la défense réelle et concrète des intérêts des consommateurs, il est possible de dresser une liste des principaux produits industriels, destinés à l’entretien général de la maison, qu’il faut laisser dans les rayons ou éliminer de nos armoires et placards. Dans ce contexte, on doit notamment mentionner :


	•	les assainisseurs d’air ;

	•	les savons dits « antibactériens » pour la vaisselle ou pour les mains ;

	•	les produits nettoyants pour les vitres, les moquettes ou les tapis qui contiennent du 2-butoxyéthanol ;

	•	les poudres à récurer ;

	•	les produits décapants ;

	•	les traitements prétendument « anti-taches » pour les tapis, les moquettes et les tissus ;

	•	les produits parfumés de façon artificielle ;

	•	les boules antimites.





 

La toxicité n’est pas une fatalité !

En dépit des agissements pour le moins indélicats d’un secteur chimique qui n’a pas le respect des individus comme valeur première, en dépit aussi de législations française et européenne qui restent d’une complaisance révoltante par rapport à ces industriels, les consommateurs commencent peu à peu à être de plus en plus sensibilisés aux méfaits du « tout chimique ». À être de mieux en mieux informés sur les méfaits et les dangers directement liés à l’utilisation quotidienne de ces produits d’entretien courant. Certes, ces derniers ne sont pas l’unique source de pollution au sein d’une maison, mais ils constituent bel et bien une menace réelle qu’il ne faut surtout pas prendre à la légère.

Très puissant et particulièrement actif, le lobby de l’industrie chimique tente par n’importe quel moyen d’entraver la diffusion des informations « dérangeantes ». Mais d’incontestables progrès sont tout de même réalisés. Grâce, entre autres, à de vrais scientifiques qui ont refusé de « vendre leur âme au diable », pour reprendre une célèbre expression. Des scientifiques qui mènent de véritables études et qui procèdent à de véritables tests démontrant à suffisance la dangerosité de la majorité de ces produits et de leurs composants. Grâce aussi à certains organismes de défense des consommateurs qui, plutôt que de brasser beaucoup d’air pour rien ou de se focaliser sur des choses totalement accessoires, ont le courage de s’attaquer aux plus graves problèmes liés à la vie quotidienne des consommateurs.
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